
Notre Dame du Plan 
 

 
Le clocheton de Notre Dame du Plan encore visible  en 2014 

 

Avec la bastide qui lui est accolée, Notre Dame du Plan constitue un  élément tout à fait remarquable 

du patrimoine rural de Mallemort. Située au carrefour de trois quartiers : Crau de St Pierre, Terres de 

St Jean et Notre Dame, la chapelle était, au début du siècle dernier, un lieu de pèlerinage. On y 

donnait régulièrement des messes pour les gens du voisinage.  

Aujourd’hui, Notre Dame du Plan disparait sous le lierre. Mais du temps où cette « campagne » était 

encore habitée par M. Chabot, la cour fermée, la chapelle et son clocheton lui donnaient vraiment du 

« caractère ». Dans les années 70-80 nous étions nombreux à avoir envie de restaurer ce lieu…  A 

l’époque la chapelle était encore accessible aux passants et une cloche ornait le clocheton. 

Désormais, l’endroit parait totalement abandonné. 

Selon une rumeur  propre à Mallemort, le trésor de Gaspard de Besse serait caché dans cette 

maison...  Et si cette bâtisse est aujourd’hui en si mauvais état, c’est qu’elle aurait été totalement 

dévastée par des chercheurs de trésor. Des trous auraient été creusés un peu partout… sans succès ! 

 



Gaspard de Besse 

Malgré la légende qui entoure nombre de ses faits et gestes, « Gaspard de Besse » est un personnage 

bien réel de la fin du XVIII ième siècle.  De son vrai nom Gaspard Bouis, il est né en 1757 à Besse sur 

Isole dans le Var et il est mort  à Aix en Provence en 1781 à l’âge de 25 ans. 

 

 

 

 

 

 

 

     
 

       GASPARD BOUIS, du lieu de Besse en Provence 
     Chef de bande de voleurs âgé d’environ 25 ans  
       Condamné à être rompu vif par arrêt du 

              Parlement du dit Roi du 25 octobre 1781 

      
Gaspard de Besse était en réalité un bandit de grand chemin, célèbre dans toute la Provence pour 

ses exploits. Avec sa bande, il détroussait les riches, les nobles, et … les collecteurs d’impôts. Il 

n’hésitait pas à offrir aux pauvres une partie de son butin. Un vrai Robin des Bois Provençal et un 

véritable héros populaire! 

Selon la légende, il aurait commencé sa vie de brigand en se révoltant contre la gabelle et en 

organisant l’évasion d’un pauvre homme condamné au bagne pour avoir détourné quelques kilos de 

sel. Révolté par les abus de pouvoir exercés sur le petit peuple, il s’ingéniait à ridiculiser les 

parlementaires et les collecteurs d'impôts, à semer des idées révolutionnaires dans les esprits d'un 

peuple oppressé et saigné à blanc par la fiscalité inégalitaire de l'époque. Outre la haine du 

parlement il suscitait également l’amour des femmes. 

Pour tous ces crimes abominables, il fut arrêté en 1779. Il s’évada peu après mais fut repris et jugé. 

Son procès dura un an. C’est au cours de ce procès qu’il aurait prononcé la fameuse phrase : « Les 

deux fléaux de la Provence sont le Mistral et… le Parlement ».    

Bien que n’ayant jamais assassiné personne (son mot d’ordre était " Effrayez mais ne tuez jamais "), il 

fut condamné à la roue pour s’en être pris à l’argent des puissants. Le jugement du 14 octobre 1781 

précise qu'il "devra être conduit sur l'échafaud pour y avoir les bras, les jambes, les cuisses et les reins 

rompus et être ensuite exposé sur une roue, la face tournée vers le ciel, pour y expier et y rester 

jusqu'à ce que mort s'ensuive".  

La sentence fut exécutée à Aix le 25 octobre  1781.  

 



Ce procès et cette fin tragique firent de Gaspard de Besse un héros extrêmement populaire dans 

toute la Provence.  Son histoire fut largement racontée, commentée et romancée. Et bien que son 

champ d’action ait été cantonné au Var, des grottes et des cachettes réputées pour avoir abrité 

Gaspard de Besse et sa bande ont fleuris un peu partout en Provence. Ainsi il y a une « grotte de 

Gaspard de Besse » près des Taillades à Charleval et à Mallemort, un trésor caché à Notre Dame du 

Plan…  
 

Eléments historiques : Nice-matin 17 juillet 1983 

 
 

 

Les exploits romancés de Gaspard de Besse (Flammarion 1919) 

 
 


